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POINT 60 DS LIONDRE DU JCIJR

QUESTION DE T'UI'ILISATION Dg LTESPACE EXTfiA-ATI4OSPHERIQTiE A DES TINS PACIFIQUS$ :

a) rNTEnDrctroI{ DE t'urrlrsarroN Dg LtESpAcE cosMreuE A DEs FrNg Mrr,xlArngs,
STIPPfiESSION DOS BASES MILITAINES ETRAI{GEBES SITUMS SUR tE TERRIBOIRE
DIAUTFES PAYS ET COOPEBATION INIER$IATIOI{AIE TOUCIIAI\II LIETTIDE DE LIESPACS
c0sMIquE

t) PROGRAMME IB COOPERj\:I'ION IIVTERI\IATIOI{AIE EN CS QUr COSISSRNE T,IESPACE
sxEBA-ATMoSFHERIqffi (,srlite 1

M. SYI-$!N (Hs,itl) : Ma ddldgation stdtait inscrite pour appotrter,

el3.e aussl, son hunble coatribution iu lrexamen de la questlon de llutilisatlon
b des fins paelflgues de J-tespace extra-atmosphdrigue, pour enployer les propres

termes de notre ordre du jor,r. Quoique lron dise coumundnent pour mddire des

orateurs, qurils De renoncent jalnals de bonne grdce ir, pronoucer Le discours gutlls
ont pr6par6, ce lrest certes pas le cas - except'lonnellement sans doute - de na

d6l6gatlon dont La ddclaration gurelle se proposalt de faire ge trouve, heuf,eu-

sement pour J-es progrbs de uotre discussion, ddpass6e, et sonnerait peut-6tre
corune un anaehronigme.

Le fait nouveau et irnportant de La pr6sentatlon du texte revis6 du projet
de r€soLution de lrUnion sovl6tigue uous dlspense, eroyons-noue, de falre devant

la Corurlesion les queLgues remargues gue Dous avait euggdrdes un d6bat dont lrobjet
intdresse ir un sl haut point Ie progrbs de notre hurnanlt6. Fort peu de chose,

du reste, n6rttait dtOtre ajout6 aux brillantes et nombreuses interventions que

nous avons entendues. Etant donn6 que les aspects scientifiques, jurldiques et
n€me phlJ.osophigues de Ia questton ont dtd mis en Lr.imibre de faqon si remargua,ble

- je pense particulibrement aux expos6s savants des reprr$sentants du Chili, de

lrltalte et du Pdrou - na ddl6gation se proposait de sren tenir eurtout aux

iaeidences po3.ltlgues de la question, ce gul, en fait, conetitue Le fond et J.a

fln de nog d6bats.

ta Con:nission se rappetlera sans doute gue ma ddJ"dgatlon, se flattant dtOtre

Itlnterprbte des sentiments dtune grande rnajoritd de cette Assembl6e, Lanqait,
i, 1.roccasion de 3.a diseussion des guestlons relatives au d6sarmement, aux

Pul.ssanees dl.reetenent int6ress6es, un appel ir, la tol6rance et ir, la collaboration.
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Bien nodestement, Je ne solJ.lcitais alors, pour prlx druu proJet de rdsolutlon
guI. recuellleralt lradh6slon unanine et aurait la portde dtur geste de bonne

vo3-ont6, qurune coacession de forme, gutun changement de mots. Nous savons grd
d. La ddldgatlon de lrUnlou sovtdtigue, sutvant en cel-a Les heureuses dl.spositions
que les Fuissances occidentaLes ntont cess6 de montrer au cours de nos pr6sents
travauxr dtavoir pris, elle-nr€rne eette fois, J.tlnitlatlve de cette concession de

forme en acceptant de dissocier la questlon de l,rutiLlsation de ltespace cosmique

5 des fins paclfigues de ceLle de ltdllmlratton des bases ni]ltaires en terri-
toire dtranger.

II a 6td dit tclr avee justesse drailleurs, b propos du problbne du d6sar-
menent, quril constituait un tout. Cette v6rlt6 semble 6vid.ente b ma d6ldgatlon,
avec cette nuance, eependant, gtrtun tout urest pas ndcessairemeut uu bloc, ce gui
revLent b dlre guten sdriant J.es di.fficuJ.t6s, en eoruneagant par ceJ-Ies gul
senbl-ent devoir 6tre abcrd6es avec le moins de risgues dl6chee, on fait une oeuvre
construetive gui rapproche pJ-us rapidement et plus sOrement dtune solutlon
d I ensemble.

Ctest ee que vLent dtadmettre fort heureusenent La d6ldgation de LtUnton
sovidtlgue. Ctest ce gue nront cessd de soutentr, dbs le d6but de nos travaux,
Ia maJorit6 des l{embres de notre Organlsatlon qui stopposent d eertaines des

thbses sovL6tigues,

La voie est done ouverte b. un travalL constructlf gui. puisse conduire a rles

solutlons ung,nimemert accept6es.

Ma ddLdgatlcn a accueil-]i avec infiniment de satlsfaction l-tinitiative,
gue nous souhaiterlons commune, des Etats-Unls et de la RussLe sovidtigue, de

soumettre A lrexamen de notre Organlsatlon lt6tude de J.a guestion de ltutili-
sation de lrespace cosmlque b des flns pacifigues. Lrune des foncttous essen-

tielles des Natlons.Unies, en effet, est dr6tre Le centre dtune collaboratlon
universelle en vue de falre b6n6flcler lrhumanitd des progrbs de la science,
or ce domaine de la science qu1 nous occupe acruellenent est enccre inccnplb-
tement explord,
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Ctest une raieon d,e plus pour que cette collaboration aolt totale et sans

r6ttcence ear crest de cette eollaboratlonlqui devra n6cessairement prend.re Ia

forrue dtuae conunisslon ou d.run groupe d.t6tuder eue naftront les progrbs qul rendront

Lrhonme dlgne de sa destinde.

La Commisslon est eaisie de d.eux proJets de r6solution qui se touchent et qui,

par eertaLnes d.e leurs parties, se confondent. Connent, dans ces ecnditions, notre

Cornmission va-t-elle se prononcer eur d.eux proJets de r6solutlon presque ldentlques

et pourquoi un effort, un efforb fructuetx qul pr6Jugerait Ia nature et ltefflcacttd
d.e cette coLlaboration que rdclane Justement ce proJet, ne seralt-lI pas accompli

pour permettre b la Comt.isslon d,e se prononcer 6ur une question sur laquelle il
sufflt de bien peu pour qurel}e soit una$lnemeni dlaecord.?

Certes, l"e proJet de r6solutlon dee vlngt Puissances (n/C.tff.ZeO) par sa

prud.enee et ta modesiie de ses objectlfs, et surtout parce qurl1- rdaffl-rme un

prlncipe gui nous est eher, celui de ltrigalit6 Jurldique d.es Etats, donnerait

plus conplbte satisf,action au d"6slr d"e ma d.6l6gatlon d.e votr situer ce problbme,

d.ont toutes les d.onn6es ne sont pa6 eneore connues, dans un eadre striet qul en

rendrait Ia solutton Blus facile. Mais lt ne saurait 6tre exelu, b notre avis,
gurune entente lntervienne entre lee auteurs des d,eux proJets d.e rdsolution pour

que notre Cornmlssion puisse i. la fln de nos d.6bats se prononcer sur un projet
unifl6.

Ctest pour eette ralson que na d.6t6gatlon, renouvelant son appel b la collabo-
ratlon de tous, demaud.e, si ce ntest encore fait, aux auteurs des deux proJets d.e

r6solutlon de se rdunlr en vue de srentendre sur un texte unique et propose pour

6vlter Les euseepttbtJ-ttds que vous prenlez voue-n6me, Moneleur Ie Prdeld,ent,

Ltlnitlative d.e cette r6unlon.

Si lton se rappeJ-le Ltunanime enthouslagme d.e ltopiuion moadlale rendant

houmage aux savants d.e J.rUnion sovl6tlque et b, ceux d"es Etats-Uuis lorsque Ie
premler Spqg.tnlk suivJ. de trExplorel ee6ricain ont ltun aprbs ltautre atteint les

rdgtons eosmiques, quel)-e e:deuge aurions-nous de ddcevotr eet enttrouslasme?
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&_de i,EQ9ERICA (EsBagne) (fnterprdtatton cle ltEepagnol) : DdJb notre
it6bat toueb,e a sa fln et noue d.6celonE f,ort heureusenent Lee lad,lces de concorde

que nou6 souhaltl.ons tous voLr apparaftre aprbs leg couversatlonF ndcessalree et
qul pourront noug pennettre cltdnettre un vote unanlne, conclusl.on excelLente d,e noe

d.lscugsLone.

Un tel rdsultat a 6td dfi en grande partie au retratt par la tL6l6gatton
eovldtlEre d.tuae interpeLl-atlon assez malheureuse qui eoncernalt les ba,6es nLLltaLres
dtrangbres, suJet quJ. a d.onn6 tleu d.6Jh, b blea des controverses et des conmentaLres
qurll ne eonvenait gubre de prolonger, ear lt6change d.flnprdcatione hon6riquee entre
les d.61'6gatlons 6ur un suJet aussl d6lleat nteEt gubre ndcegsal.re. CteEt pourquol
je renercie La d6l6gatLon sovl6tlque d.tavolr abandonn6 ce suJet.

Je voud,rals revenlr, sahs Xntentlon de pol€nlque cependant, sur ce quta dlt
M. Zorine b, propos du earaetbre 6conomlque tnitlaL d,es relations qu1 ae sont forgdes
et se eont coner6tl.gdes sous fotue rie bases entre les Etats-Unlg d.tune parte et
3- 

rEspagne, d I autre part.
Le repr6eentant des PhiS-lppf.nes a fort blen expoa6 la s!.tuatlon et Je ne erof.g

pas gufll sott d.ifftctle aux membres de cette Conmtsston cle eonprendre qutb, lrheure
actueLLe un pays reetterctre lranltld dtune Futesabce forbe et dtablisse avec eIIe
une collaboratlon nllltalre essentielLe. II sufftt de conprend.re dgalement nos

soucis personnels d.e s6curlt6. Lea Espagnole utont pae entendu 6clifier d.ee bases

sur leur terrttolre dtun sfunple point de rnre dconomlque, ILs ont eependent fai.t
Irlnventalre d.e toua Les pays et de tous les peupJ-es qui ont dtd 6ltatn6s de ler 1lste
d.eE natlons inddpend.antes. Nous nravons pu molns falre que cle constd.drel le sort
rdserv6 h, la Lituanie, ir, la LettonLe, b Lt$stonle; nous Bavors ce qutll est adLvenu

cle La partle orientale d.e lrAllemagne - Je ne parle pas ile l,a Hongrle, vous Ea!'ez que

ctest un suJet scabreutc - et tI sufflt d,e volr dgalenent ce qul se passe en Asl.e,
en Chtne, au Vlet*na,nr cle nous rappeler Les tnterventions dans le sud, de ltE\rrope,
autant d.t6v6nenente qul eomme b Babylone les roots Manql thegel, pharbs lorsqutlls
appanrent sur Les murs cle la saLle du festln, ont rappel6 aux EspagnolE Ia n6ereeeit6
pour assurer leur ddfense natl.onaLe de grassocier aux grandes Puiesances qul
repr6sentent ltorctre et ltlnd.dpeadance clevant leo nenaces.
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Je ne pense pas que Ia ddj.6gation eovl6tlque att 6t6 sage en falsant al-Iueloa

&, eette situatlon, I.l est un proverbe espagnol, un peu brutaL sans doute, nalF

qul staBpllque bien b ceux quL veulent lmtrtoser leura avls ; ctest celul-cl I trl,e

voleur crolt que tout }e monde egt de sa condltfontt. II est blen vlat que les

passlonn6s et les cldsordonn6s pensent que tout le regte de lthunanlt6 est conme eu)c

et crest pourquoi Je ne crots pas que les alluslons de 3.a'd6l6gatton eovj.6tlque

s tappliqrrent fort blen en ltoccurenee. lleureusenent, grAce b lrlntenrention

Berttnente du d6l6gud de Cuba qui, le Bremier, a proposd Ia ttivtston d'u vot'e eur la

questioo particullbre des bases ririlltalres dans Le sclruttn portant sur ua proJet de

rdsolutlon relatlf b ltespace cosrnique, ee faeteur a 6t6 6tj^ntn6.



wr/on a,/c.t/w,992
-il-- @Eepqsq)

Ltordre est revenu dans l-e ddbat et nous pouvons nal.ntenent travaLller, La

ddldgatton de ltUnlon sovldtique a, pour une fois, suivl Itorientation polltique
de Cuba. Elle a blen fait et nous souhaltons qurelle continue de le falre d.ans

ltavenlr.
Nous intervenons i, l-a d.ernlbre hewe d.ans ce d.dbat gdndral sur 1a question d.e

ltespace extra-atnosphdrique, et notre contrlbutlon gera dvld.enment Linltde,
Conforudnent au prlnci-pe de It fgal.ttd Jurldlque d.es Etats souveralns, consacrd I
ItArtiele 2 d.e J-a Charte, ltespaee extra-atmosphdrique doLt 6tre utlllsd au bdndfLee

de lthr::nanltd tout entiEre. Mals as ddldgatlon ntest pae de celLes qu1 ont une

eonfiance absolue d.ans les traltds et aceord.s conclus entre dlvers membres d.e Ia
conmunautd lnternationaLe" Irlous ne prdtend.ons las 6bre entilrernent obJectlfs et
impartiarx car, nous lt avons d.lt d.djb, nous sousres d"u c6td d,es Puissanees occiden-

tales. Porlr nous, Iorsque lrOccident aeeonpllt d.es progr&e retentlssants en matl0re
d.tarnernents, nous nous en rdJoulssons en espdrant que nous avons alnsl acconplJ. irn

pas d.e plus dans la voie d.e Ia paix. Crest Slr l,iinston Churchill, guir un jour,
a ddclard que grdee A, la bonbe atonique et d, ce qutdtait alors son monopole, 11

avait dtd possible d.td.r:iter un terrible confLlt gdndrateru de nombreuses destructions
et de rnalheurs sans nonbre pour blen des Etats, et entre autres bien d.es Etats
eriropdens. Ainsl donc, ne prdtendant pas A. Itobjectivltd totale, jtavoue que je
nral gutsre eonfLance en 1es promesses d.e palx que nous prodlguent certains et que

ma conflance va plut6t au potentiel mllltaire de La grand"e Puissanee qui est
chargde d.e garantir notre in,ldpend"ance. Ctest d.ans eet esprit que ma d.dldgatlon

prendra part au vote. Nous ne pensons pas gue la confianee solt, b J-the':re actuelle,
la base obligatoire des relations lnternationales, PI0t a Dieu quteLle Ie f0t, nais
Ithlstoire nous montre que 1a rdalitd est tout autre. Ctest, au contralre, la
ndflance nutuelle qui rbgne ordlnairenent, nde d.e la ndcessit6 de faire fase aux

pdrils dventuels qui pewent menacer. Cette raison justlfle J.es accords dtentente

lnternationale, nals il faut renarquer que le droit international - et il y a iel
des naftres en Ia matlBre - est avant tout un drolt pdnal, un d.roit chargd de

sanctlons contre les contrevenants. La vlolence, qui devrait avoir disparu de toutes

les normes jurld.iques, est pourtant demer.rde sous la forme d.e 1a guerre entre
nations. 11 faut d.one se r6signer b. ce clinat d.e mdfiance, tout en gard.ant peut-dtre
eertalnes illusions, ce qui est rdconfortant. Espdrons donc en 1e succEF des

aceords qul sont slgnds, d.rautant p].us que lthistolre nous a enseignd qutordinalreneni
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I-es grandes catastrophes ne sont pes soudai.nes nals qulelles sont prdcdd"des d.tune

pdrJ.ode de pdrlJ- latent. Ctest pourguol hou6 accordons une grande lnportance L J.a

volontd de eoncorde qui, dtune nanlbre parad.oxale, peut auJor:rd.thuL nous unir dans

les tdnlbres et dans cet espaee extdrler:r d.ont parle ltEvanglJ-e. Ifous eomnes trls
dl.olgnds de lfespaee extra-atmospbdrtgue, qul nous offre cet espoLr, en nous falsant
rnlrolter le'rembde i. noe nau)ci AccueiLlons cet espolr en toute hrinllltd, en nous

disant qutaueun pays ntest enti0renent lnnocent ou entlgrenent eoupabJ.e et que

nous partegeonsr tousrpl-us ou molns, la respooeabll.itd, Conslddrons ltespaee
cosmlque eotme un esLle d.e palx, co&se ltdgJ-lse of les pdnltents se repentent et ot
nous pouvous nous almer les uns f.es autres dans le bonlieur et dans la conccrde.

La d.lscusslon sw J.es aspeets Jurldlques d.u problEme a dtd remarquable.
Plus{eurs ddldgatlons de ltAndrique Latine y ont prls une part prdponddrante. Je
pense, en particuLieq b .14,L A^nad.eo et de Freltae*Val}e, gui nOgs ont nontr$ que les
problbnes Jurld.tques peuvent 6tre tral.tds sans trrasslon et avee edrdnltd. Jravoue
dprouver une certaine eralnte & It td.de d.e d.evoLr mol-ndme particlper I cette
dlscussLon Jurld.5-que, au nom d.run pays gui nta pas €neore ex16dl6 de vdhlcules
d.ans lrespace cosrnLque" Je ne puC.s celer mon enthousl"asue d.evant 1a volontd
scLentlflgue qui se uanlfeste de toute part de rdsoud.re les problBues qul se posent,
nais Je ne sens un peu conne Lthor.,ne quL a oublld son snokl"ng pour se rendre }, une

rdunlon o[ lrhabtt est de rlguew,
La Premj.bre Comisston, au eours de ses ddbats, a une t*che essentlelle &

acconplir. Les grands progrts.s aceompllE par J-thunanltd ne sont ctdfinltifs que sfil-s
sont accompagnds d.tun appareil iurld.ique sauvegard"ant ]-a posltlon de chaque. nation et
de chaque peupJ-e. le reprdsentant d.u Guatenala lta d.it d.tune rnanldre dmouvante en
rappeJ-ant la d.dcowerte d.e ltAndrique par les. vaisseauJr espagnoJ"s de l"r4nLral Colonb,
- qul dtalt devenu suJet espagnol. Le PortugaL fut dgalenrent une natlon de

conqudrants et 1e reprdsentant de ee pays a dgalement fait alluslon b cette pdrlode
de lrblstolre. Il y errt, alors, d.e grands prdBaratlfs seientlflques, tels eeux quJ.

prdcdd.brent Le voyage de Christopbe Colomb . Nt oubLlons pas, pour llaspect jurl-
dique du probl8ne, Ia lettre d.u Roi d.tEspagne qui denandalt aux conqudrants de porter
son salut au:c peuples des rdgions erplordes, et qui contenait un rne€sage spirituel
pour les autochtones de ees psys nouveauxr Ainsi, toute une ldgislation est nde.
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. AuJourd.rbul aussl, nous abord.ons un granit o6rst0re. Un cLasslque espagool
nous a dlt, un Jourr que J-es dtolles peuvent bl.en nentLr puisqutil est inposslbJ.e
draller leur d.enand.er La vdrltd. !{ais lfenchantement podtlque a cllsparu et nous

allons blent6t pouvo5.r denander la vdrltd ar:x dtolles. Nous d.evons le falre avec
une 6ne clalre et sereine, au non de lthumanltd et d.ans son lntdrdt. pdndtrant

d"ans des rdgions lnconnues, Irhome d.oit srarmer de bonne voLontd. 11 faut qutll
oublle ses ambitons, ses convoltlses, ses rlva}ltds, tous ces vLces qul, d.ans le
passd, ont engend.rd tant d.e luttes et tant de confIlts, 11 faut ee ddbarrasser
de ce fardeau en pdndtrant dans ltespace cosnlque. Sans d.oute est-ee d.talJ.leurs 1},

un ddslr unlverseL. IL f,aut que ee nouveau progrOs sraccompJ-lsse pour le blen de

lrhuaanitd tout entl€re, que 1e monde y trouve une ratson suppldnentalre de stunir.
Alnsl pourua-t-on dlre que, d.rune nanlEre paradoxale, nous avons d.t nous d].o1gr:er
d.e la rdalttd pou:r roieun la voir. En tout cas, nous nravons pas Ie d.rolt de rater
eette oceasLon unlque, Il est urgent d.tinstaurer la collaboration lnternatlonale
dans le domaine nouveau quL s t oulrre b nous. Les premiers p.as ont dtd accomplts d.ans

d.texceJ.lentes cond.itlons, grfee A ltAnnde gdophystque lnternatlonale, Il faudra,
le plus tdb possible, ndgocler des rbglenents quant b, ltutlllsation paclfique d.e

ltespace cosnique, ear ee probl3ne nous offre Les ehanees d.e parvenir h, un aecord..
Nous pourons alnsl rdafflrner ltesprlt d.e fraternltd des h6nrmsg, en ddptt d.e l-a

n6fi.ance qul rbgne aetuellernent d.ans le mond.e. Ce faisant, nous aurons apportd
une pierre rnaJestueuse b, Itddifiee de la concorde.

lufalheureusement, la conqudte de ltespace lnpl-lque d.es d.angers que nous ne pouvons

m6connaftre. M&ne des en'tltousiastes coruJ.e nos arnig Amadeo et de fyeltas-Val}e
l-ront d.rallLeurs reconnu, I€ repfdsentant du Brdsil a dit qutil ne sera pas facile,
sans doute, de d.lssocLer les progr&s sclentlfiques futurs des exLgences strat6-
glgues des grandes Pulssalc€sr Le reprdsentant d.u Canad.a, 3, trBs Juste tLtre, a

lui aussl" dnis eette opinlon en d.delarant que Ltuttllsation de Lrespace cosnlque 3,

d.es fi.ns uniqueuent paclfiques dolt 6tre contrdl6e et d.olt faire, en d.dflnitive,
partie d.run prograrnrne gdndraL et dqulllbrd d.e d.dsarnenent, ear on ne peut prdtendre
qurune dlseusslon sdrieuse d.u probLlue ae tlenne pss compte d.es aspeets stratdgiques
et des questions se rapportant au d.dsarmeraent.
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$ans falre abstractton du dtdeannenent, ntaglgsons pas avec prdclpltatlon'
Cteet le.moment de rappel"er Ia nExlme de CharLes Qutnt, que cltalt noD sans

hr.mour le reprdseutant des Pays-Bas : pae encore! Laiseons le problOme se

degelner. lVe compJ"iquons pas 1e probldne du ddsartenett en confond.ant certalns

aspects, dvLtons de retarder les dtapes du rddsarmement en lnvoquant un problr$ne

qul, apryds tout, nta pas un rapport d.lrect et prat{que avec le d.dsainenent.

VotlA, Bourguol Ll nous Baratt 1nd.1qu6 d.tenvisager dfores et d.dJd dee meswes

assurant la coll-aboratlon effeetlve d.es Etate. Paral-Idlenent, on d.evral.t tenter

de adgocter des accord,s effecttfs eur la queotion d.e lrespace eosmiguer d'ans ses

rapports avec 1e cldearnement.

0n a soulignd d plusJ.er.ue reprLses que, du polnt de vue Jwidlgue, I'espaee

coemLque poee dee probL6nes compldternent nouveaux, Le reprdseatant du Pdrou en

a broesd un tableau pratlque dr.ns un discourg remerquable. 11 est posslble

clrappllquer d cet dgaril. les prlnelpes gdndraux reconnus par les nationa clvlllsdee,

en partlculier d lrartlc}e 18 du $tatut,d.e la Cour lnternationals d.s j'",:"::'-ce,

guta cltd Ie reprdsentant des Payr-Bae. $ongeant d, la tredttlon espagnoler, je

crois quton poumalt appltcluer cette ddftnttion : lee prtnctpeo de d.roLt naturel

sont constttuds par tout ce qul. paraft Juote, conforne d, la rectltude des nattone.

Un tel d.rolt, cle tels prlnelpes ont uae valeur unlverselle. II nteu seratt

pae molns dangereux drdtend.re d, lrespace cosmigue des normes jurldlques eonques

pour d.es appltcattons totalement dlff,drenteE. Conment parler, par exeffple, clu

d.roit du prenter occupant, C, propos d.e ltesBace coemlque et des eorps cdlestes,

avec toutes leg coosdqueuceg que pounatt avolr Ia consdcration d.?une sttuatlon

prtvtldgtde? Cette nouvelle dre de.lrhistotre va susciter un drei.t ooo..u*lr.

L,espace eosmlgue devralt fatre ltobget d.tun d.roit eomportant d.es

caractdrlstJ.qries entLdrement nouveLles, entre autres La d.dllnttatlon du cormen-

cemeat de lrespace eosmigue. La Ccnventlon de Chicago Brdvolt gue chacune des

parties eontraetantes exerce une sou-veral,netd excLuslve sur lreepaee comprls

au*d,esgus d.e son territoire, Mal.e au d.e}d,- de ltatmosphdre? II faudra une

nouvelle.ddcislon tnternation&Ie prdclsant ce que lton entend par espace cosmlque,

rdg)-enentant }a facultd dtean'oyer d-es vdhlculeg dans ltespaee eoemlquer la

natloaalltd des vdrlculee, etc.
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Ia crdatlon envlEagde dtun eomltd spdclal- chargd cle proedder, sous ltdglde
d.es Nattons Unles, A. une premtdre dtude est chose excellente. Les deux projets
d.e rdsol-utlon offreat d.es points comnulrs. Le reprdsentant dtHaltt lra nontrd
avec dloquence. 11 y a un groupe de ddldgud* qui ont conflance en toutes lee
parties eontractantes. 11 y a un autre grouBe, d.oat uous sonnes, qul nra pas une

confiance parfalte. Nous voud,rLons qufon d.dgage du d.rolt lnternattonal des

sanetions pdnales. Qui peut d.tre sl. lton ne d.dcouvrl.ra pas d,es mondes habitds?
Du etrlct point d.e vue 1!.ttdratre, lrouvrage d.e We1le sur 1a batatlle d,es

mond.es mravalt paru un peu nials; 11 ne fallait pas un effort d'lnagl.natlon
exeeptlonnel pour coneevoLr cette sttuatLon. Je ne peffre pas gue fuells alt
rdusst conilte rdueslt Jules Verne, qul entborsiasma notre jeunesee. TouJours

est-ll gue cette guerue des mond.ee miavait beaucoutrl frappd, qut montralt la
premtdre fusde martlenne guscitant l.talarme }orsqutelle se posait en Arlgleterre.
Un tel 1lvre est un avertJ.ssement. Ne permettons pas que d.es englno nucldaires
portent nos guereLJ-es d, dtautres mond.es. Dans cet espace erbdrLeur, gutallons-nous
ehereher? Sragit-ll d.e notre purlflcatlon, d.e notre salut? Ayons le soucl de ne

pas compiiquer ce qul se passe d.ans Ie mond.e cosnfgue, d.e ne pas faire heurter
en d"eux groupes antagonlsteg d.es 6tres d.tautres plandtes, Rappelons-nous de ce

gue disalt leabeLle la Cathollque d. ChrLstophe Colomb partant d Ia ddcouverte et
aglssons d.ans le m6ne esprit.

M:.-WgA-ggI4EA (Salvad.or) (tnterprdtatlon d.e I'espaenol) I Je rends
hornmage aux savante qul ont permis d lrhornme d.tattelnd.re d.es llmltes qutLl ne

pouvait jusque-1d, percevol.r qutd travers un tdlescope. Ltlnnagination est
confond.ue devant ]es borlzons et les possibllttds que ces savants ouvrent d

Ithumanltd. Cette tAche gJ.gantesque conrporte pourtant iles parad.oxes.. 11 est
possible que lrhomne parulenne d des zones sid.drales oi les concepts d.e lti-nflnl,
du ternps et d.e lrespace revOtent une stgniflcatlon nouvelle. En prdsence de

distanees lnrpensables dans un pased rdcent, tl senble que lthornme se rapetlsse
mais en mdme terops que son lnteLligenee J-e sltue d.ans sa vraLe perepeetlve.
De mdme que, du fatte d.e La montagne, les choses d.e la vallde nous apparalssent
d, une petite dchelle, notre planAte, vue de ltespace ori lthonme co&mence dracedd.er,
devtent ua sluple point; la notion d,rind.ivfd.ualitd de lthonne stamenulse et
srdlargit d. la fois; alnsi, gr0ee d ltlnflnttd et d, Lrimmensftd, se renouvelle La
fusion d.es honmeg d.ans l thornrne.
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Il nry. a p3-us dl.e f?ontlbres, plus d.e rld.eau d,e f,er, plus d.e divislons id.dol"oglEres,
plus de rivalit6s, La distance a aboll Les divlslons. La question de savoir sl
Ie recuL d.e La Limlte siddrale sera un eh0tfunent ou une bdndd.lctlon poirr Lth-rrna-

nitd d.eneure sans r6ponse; le tenBs r6soudra ce poLnt d.rinterrogation.
fu attend.ant; eue d.olt falre notre g6n6ration? Le travall ne do].t pas 0tre

uniguement celui iles gra,nd.es Puissanceo gui ont eu lrinitlatiye de laneer des

satellites autour de notre globe; toutes les Pulssances, petltes et grand.es,

dolvent travalller; tous ceux qutanlme Ie souffl-e d.ivin d.e la sensiblllt6
humaine et d,e sa volont6 cr6etrtce dolvent sry mettre. De toute 6vidence, nouS

ne devong pas clemeurer lnactifs; nous d.er.'ong orf-enter l.es conqu6tes d.e l-tesprit
dans d.es voles qul con-dulront ir d.es rdsultats avantageux pour lfhumani'cd et non

Pas Er. son Prdjud,lce.
Pourquol est-ee 1& un d.evolr g6ndraL? Parce que Ie trlonrphe d.es hcnmes de

science nfegt pas sinplement J'e trionphe d.e guelgues ressortlssants allenands,
italiens, sovlStigues ou andriealns; crest le trlomphe de ltintelllgence et d,e

-,-tesprit il-e lrhomire, Ie rdsultat d-r-r pa'r:riinolne culturel accuiinrld Crurantdes sibcles
et auquel ont contribu6 tous les honnes dans J.eur calvaire si d,ifficlle. fbus

ees hornm,esr-qui sont nos pr6eurseurs, sont b notre lmage.

l,iais revenons sur terre. Lt.Ann6e gdophyslque internatlonale a d.6rcntr6 d.tune

fagon renarquable ce que J.es hornmes sont capables d.e r6aliser au noyen d.e la
coop6ration lnternaticnale sans distinction d.tld6o1og1e. Alnsl, grAce i cette
coopdration, des r6suLtats lemarqnables ont 6t6 rerutrrortds dans 1e doroaine

sclentifigue, par exemple, Le l.ancement d"es Seoglpiks et des ExplgTe{s.; }-a eolla-
boration a presque fait disparaf',:re l-es d,ivergences d"f id.6ologie.et il- est
logique d"tespdrer guer les grand.es Puissances ayant conscience de ce gutelles
doiv'ent b, lfhuursnit6 entibre, les progrbs, scientiflques r6a1-ls6s nous ambneront,

sans froisser les susceptibilit6s d.e qui gue ce soJ.t, & accepter d.es d.ispositions
juridiques adoptdes b I'unanlmlt6 dans une intention pacifique. Ce serait un

grand. progrbs. Le nond.e couunencerai'r; ir. slapaiser.
IrtAustralie, 1a BeJ.gique et c1lx-huit autres pays ont prdsent6, le

LJ novenbre dernLer, un projet de rdsol-ut:.on (*fC.VL.220) que

estime sufftsant dans la sltuatlon actuelle. Ce texte pr6voit
d6l6gation
sauvegarde

ma

t6
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d'es 1nt6r€ts de tous les Et'ats dans lravenLr; 11 rapBelle La d.isposltion contenue
au prenier paragraphe d.e lrArticLe 2 de }a Charte qul stiBule que ttltOrganlsation

est fond.6e sur }e prtncipe d.e 1r6ga11td souveraine d.e tous ses Menbresrt. El
outre, il envisage dtencourager une e>cploration et une expJ-oitatlon d.e ltespace
extra-atmosphdrique pour }e bleu d"e l-thumaniti, &rfin, iL prdvolt J-a cr6atlon
d.rr.rn conltd sp6clal qul sera ehargd de faire une 6tude eolplbte de tous les
probldmes soulev6s par ltutilisatlon pac{flque d.e ltespace extra-atmosphdrique;
ce comit6 devra falre rapport ), lrdseenrbl.de gdn6rale Lors d.e sa quatorzibme
segsion.

De gon c6t6, }a d6rdgation sovl6tlque avalt b. ltorigine prdsentd, le
J novembre, un projet d.e r6solut:on (afcJlL.arg). ce projei se pr6oeci:pait
avant tout d.e 1a guestion deg bases mllLtaires, suJet eui, b nctre avis, relbve
d.u problbme du d.dsarmement. Cependant, J-e 18 novenbre, la d6i6gation sovidtique
a soumj"s un nouveau texte qui doit se substituer au texie pr6cdd.ent; ce tex.te
porte 1a cote a'/c..t/n.219/Bev.1; na d,616gation estime qutil stagit ici, non

pas sirnplement d.run texte revis6, mais d.tun texte d.iffdrent.
l{a d"616gatj.on ne d.6sire pas d.iseuter d.es m6rites du nouveau projet sovidtlque.

ivlais nous constatons qutil existe une grand.e ressemblance entre certains de ses

points et le projet d.e r6solution Ces vingt Puissances. Cepenclant, 11 y a entre
ces d.eux textes certaines C.iff6rences, Le projet d.e r6solution d.es vingt
Puiss&nces se borne I s-tipu)-er Ia cr6ation d.tun comit€ sp6cial eharg6 d"tdtudler
lrutillsatron paclfique d-e l,-tespace cosnique; 11 laisse en bl-anc 1a coinlrosition
de ce comit6, ce qui pennetbra aux d"ivers groules d.e d6ldgel::-ons d"t6tud,1er 1a
guesti.on de eette composlt.:-on. Par coni:re, Ie p::ojet sovj-eirqiie donne 1a

conpositlon du groupe pr6pe.-aboire qul sera chergd dtdlaborcr }e prograrome et
1e statut c1e la coromission iniernatioi:aLe i. cri:r.

i'la d.616gation estlfle qr;s le projet des virgt Puissances est plus appropri6,
parce quril tient conpte da'.'antage de la situatlon reel}e. Poulrtant, il reste
possible dtintrod.uire d.ans Le projet d.es vlngt Puissan:es quelqr-res nodrifications
susceptibles d.e ltam6]iorer. On pourrait aussi, en reprene:t les didnents Les

meilleurs dans le projet d.e rdsolution sovl6tique et d.ans ie p:",i;et d-e rdsolutlon
des vingt Puissances, arriver Dr. un texte de conpromis qr"ri pourre-r:,t 6tre approuv6
,i lfunanimitd.
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En outre, lL nous senble gue, pour donner b ce projet d.e conpromls une

luportance plus grand.e eneore clue ceJ-}e qul r6sultera du fait dry incorporer
les 6t6ments constructLfs des d.eut projets de r6soLutlon prdeentds b la Con::nissXonl

il convlendrait de passer, du domaine de la procddure, dont falt partie La

er6ation drun groupe pr6paratolre, au doraalne d.u fondr paf, exemp1e en sroecupant

de ltaspect jurid.lgue du problbme,

La d6l6gation du $alvador, b ta aiff6renee de certaines autres d.616gations,

consld.bre que, bien gue, pour 1e moment, ltAssembtde g6n6ra1e nren soit gurb.

lt6tat lnitial. de lt6tude d.e lrespace cosnique et d.e ses reeounandations au suJet

de lte>rpl.oitation et de ltenploratlon de cet espace ainsi que d.e sa r6glementation

6ventuel1e, il serait utile d.e d.6terminer d.bs ir, pr6sent tm princlpe g6ndral

duquel nous pourrons, dans ltaveni.r, d.dduire d.es consid.drations applicables anrx

faits nouveaux dans Iterqrloration et Itutilisat'ion d.e 1-f espace extra-atmosph6rlque.

lci-, nous pensons ir, un prlncipe dont plusieurs d6l6gations ont d6;i, par16,

A savoir que 3.tespace cosnlgue, les planbtes et J.es autres astres ne peuvent pas,

de par J.eur nature m€me, 6tre plac6s d.ans la cat6gorie des objets susceptibles

d.e propri6t6 et que par eonsdguent, ils relbvent d.e la cat6gorie d.es choseg

que le droit romain appelle res egmmrnig_onlnia, corune crest le cas, par exemple,

pour lrair que nous respirons et pour la haute mer.

La proclamation d.e ce prlncipe par les Natlons Unies lndlquerait la tenclance

principale de ltopinion nond.iale et pourralt servir de base, dans lravenir, d.

drautres constructions jurid-iques en I'espbce.
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aecomplis par lrhon&e dans 1es d,omaines cle Ia science et de lllnduetrie ont
condult lrhurnanitd b explorer ].respace, Nous sonmes entr6s dans ltbre spatiaLe
qui, bien gue perrnettant Les pJ.us grand.s espoirsl prdsente cepend.ant d.rfunmenses

d.angers. Pour les 61iminer, iJ. est lnd.lspensabJ.e gue nous affirmlons d.tune manlbre
parfaitenent cl-aire, 6ans aucune anblgultd, notre but conmun, b savolr que lrespace
cosntgue ne d.evra 6tre utilisd qutir d.es fins paeiflques*

I"e problbtue eonporte d.eux aspects" trun dter.pr est 3-taopest militaire,
I4a d.616gation eonstate avec satisfactlon la posltton prlse d cet 6garcL par

les Etats-Unls,
Je me per::oettrai d.e cLter quelEres renarques faltes par J.es Etats-Unis

ir, propos d.e ce problbne. Volci la prenlbre :

"Dans Ie domalne du ddsarmencent, des mesures effectlves d.oivent 6tre
prises afin d.e mettre au point les disposltlons gui garantiralent que ltespace
cosnigue ne serait utilis6 qurb, des flns paclfiques.tt
nerxibme observati.on sn6rlcaLne :

t'Nous d.evrlons 6tud.ier Ie problbme d.e J.a cr6ation d.tun systbrne

drtnspection gui assurerait que l-tenvoi clrenglns dans llespace eosmJ.gue ne

serait effeetud qutd, des fins excJ"usi.vement paelfiques et scientlfiques. t'

troisibrae remargue emdrlcaine :
t'Stll y a un accord conunun pour entreprendre une tel-Le 6tud.e, les

Etats*Unls seront tout dispos6s d ouvrir d,es n6goclations sans attend.re

les rtisultats d.e J-a d.lscussion d.tautres problbmes d.u d.6sarnement."

Nous nous fdlicitons de la posi.tion ad.optde par 1es Etats-Unis, parce EitelJ.e
correspond. &, notre manlbre d.e voir, telte gutelle a 6t6 expos6e d.ans les tldcJ.a-

rations que nous avons faites ici rn6ne, lrannde dernibre. Nous pensons, en effet,
que des conversations s6rieuses sur ce problbne pourralent 6tre mendes sans

attendre la conclusion des n6gociations sur d.rautres ruesures du d.6sarmement"

Je voudrais naintenant me pencher sur J-rautre aspect du problbme : lraspect
paelflque. Celui-ei ne povte gue sur les nouve).Ies possibllit6s quloffre ltespace
cosmique dans J-e donaine pacifique. Ces posslbilit6s entrrouvrent un horizon
lnmense pour le bien-€tre d.e lthomme. lvl4 d.616gation estj&e que J.es Nations Unles
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tl,evral.ent Jouer un r61e 6mi.uent d.ans ce d.onaine, cotnlte ellee Llont falt d.ane celui
d.e L'utlLisatlon paclfique cle Lrdnergle atomique.

ta Colsflisslon ntignore pae gue, dans le cadre de ltAnnde gdophysique Lnter-
natl.onale, la rechercbe spatiale a falt t tobJet cle profondee 6tucles de la part de

nombreux savants du mond.e entLer et, notenment, de mon paysr Cer:x-ci ont partlclpd
aux reeherches et ont contrLbud au:r heurer:x r6sultats obtenus, non seulement en
ce quL concerne J-es problbmes de tdl6m6trie, d.e cldfectfon et de guid.ige, mals
aussL gr6ce aux fusdes gue nos savantp ont lancdes pour dtudier ].es rayons
cosmLques et d.rautres problbnes de J,tespace. Nos fusdes atteignent naintenant,
une aLtLtude d.e 100.000 mbtres.

La col-laboratLon scientif,lste a donc ccmnenc6* I"e Cpnsei.L lrtternationaL d.es

unions scientlfiques a 6tab11, lul aussi, un vaste progtrarn?ne, Un canltd sur 1a
reeherehe spattale a 6t6 crdd. I4ats iI faut que cette colJ.aboratlon repose sur une

base plus soLtd.e et plus permanente. Ctest pourquol ma d.6l6gatlon estime que les
llatLons Unies eonstituent, d cette fin, llorgane J.e p3-us approprid. Les Nations
Unl.es ilisposent d.rune pJ"us grande Latj.tud,er S-orsqu:ll stagit du problbme de 1a
collaboration lnternatlonale, gue tout autre organl.sme mondial, ctest ].a rai.son
pow laquel-Le na d6l6gation espbre que notre Organisation sera en mesure de jouer,
dans ce domaine, le nr6me r61e que celut qutelle a jou6 dans Ie domaine de ltutilt-
sation paciflque d.e Ltdnergie atomlo,ue,

Peut-Gtre sera-t-ll d.ifflclle pow les Nations Unles d"torganlser dbs maintenant
et sans sry Otre prdpar6es le progtranne clrdtude de llespace eosmlque. De tels
pr6paratifs n6cesslteront llexamen des aspects ecientifique, juridiE:e et technlque
du probl&ne. Un conitd spdcial por:rrait en 6tre cberg6 et ctest prdclsdr:aent ce

que propose le projet d.e r6soLutlon qul figure d.ans ].e doeunent AfC,tft ,Z20 et
d.ont na d.6J-6gatton est coauteur"

La d.lscussion sur ltespace cosmigue me remet en mdmoire un autre dv6nement
historique gui a eu lleu 11 y a quelgue quatre cents ans. La d.6couverte d.e nouveaux
continents qui 6taJ.ent, i, J-t6pogue, une sorte dtesBace extra-atnosphdrlque,
influenga profond6nent le destin des nations et de 1thumanlt6. I]. ntest peut-$tre
pas sens lntdr8t de rappeler ce qut6talt J"a posttlon gdographi.gue du Japon dans

lllnaginatlon d.es explorateurs de ltdpogue. Conme on le sait, Christophe Colomb
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nourut enLffi, aBrbs'gubtre voyages au nouveau monde, croyant qurll evalt €td au

Japon. Des tentatlveS firent f,altes pour trouver un pessage nord.*oUest vers ltAsie,
notameot par Frobigher, DavLs, Baffln et l{ud.son. Barents stefforga de trouver un

passage nord.-€st* Forentine Verrazano chercha un passage i. travers ltAn6rique du

I,Iord. Aprbs le voyage dpique de Vaseo d,e Gama, Le Japcn fut vlsitd porr J.a Bremibre
f,ois Bar des Portugai$, en I5\.Zt et S'b Franqois Xavier fut requ par les ,faponais,

avec eourtoiste, queJ-gues ann6es pJ-us tard. Ce fut l-tune d.es aventures J-es plus

ex.traord;i.naires de l"rtronne et un exemple remarquable de son intr6pid.ltd et de Eon

audace. Ce f,ut lraube drune nouve]-Le dre.

Lrordre du monde fut profcnd.d"nient rnod.tfl6 par un teJ. 6v6nemeat, !art-'i.cu-
librenent les concepts ju:'id.1qr:eso Les notions d.e natlonalitd et d.e patricrtisue
en furent renforc6es. La J"ibertd d.e J.a ner fut pruclamde et acceptde graduellement.

Ce nouvel ordre du mond.e et ses concepts juridigues fwent la'narque de cette
nouvelle breo f+ujourd.thul, nous somnes 6u seull d.tune nouvelle Ere 6galenent.

tes progrbe technigues nous ont d.onnd un m6me rmpact sur ].rordre Juri.dtgue, 11

nous faut accepter une nouvelle dlnension dans lrord.re d.u monde et dans les concepts

jwld.iques* A cet 6gard., J.e sdnateur am6rlcaln Lyndon Johnson a notanment d6cl,ar6 :

ttAujourd.thul, llespace cosullque est libre. 11 ntest pas narqu6 par des

conflits. Aucune nation nry possbde d.e concesslons. Cette sltuation ne doi.t
pas changer. " $,Le,Uw.gW, p. , eZ)
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Loreque le eonttd sp6clal ae penchera sur 1es problbmes Jr:rldlgues, 1L

feufua qurll prdvolt des notlons dlarglssant les eoncepts'gui pr6valent

aujourdrhui. fl fauclra qutil ddreloppe }e sens et la portde de 1a collaboratlon

lnternationale, I.e systbne Jr:rldlgue devra adopter une tendance tout b. fait
d"tffdrente. 11 faudra qrltil assure r:ne sorte d.runion morale de lthr.inanitd.

Ltordre nondjal Cevra 6tre abord.d avec une optlque entibrernent nouvelle.

Pour conclure, Je voudrais di-r'e quelques mrts du projet de rdsolution

d'es ving! Pu:issances dont nous recorumandons ltad'option h l-a' comtlgeton' 11

stagit lb. plutdt d.tun proJet relatif b, la procddure. Nous pensons pourtant que

cregt rrn bon comencement.

euelques mots maintenant d.u texte sovidtlque, Ce texbe revlsd d.u projet

d.e rdsolutlon sovidtique (lfe.tff,,2J9fRev.I) nous paratt 6'tre une nouv'elle

uanibre dtaborder Ie problbne et eette nouvelle nanlbre nous semble marquer

}a conclliatlon, Dans ces clrconstances nouvelles, na d.dldgatlon espbre qutune

formule de conpromis pourra 6bre trouv6e entre }e proJet des vingt Pui.siances

et l-e texte revisd de lrUnion sovidtique. Ma d6l6gation se prdoecupe tout

particulibrement d.e la conrposition du comitd spiclal. Notts ne voulons introdulre

aucun nouvel dldnent de discorde, quL prendralt Ia forme du veto dans un

comitd qui ne refl{terait pas 1es tendances qul se sont nanlfestdes au seJ.n de

la prenibre Coromisslon. Ce con1t6 sp6cial dolt splbolieer une collaboration

internaticnale har&onieuse. 11 doit 6tre eomposd de te]le manibre quril ne

mette pas en d"ang;er ou ne paralyse pas ces activitds essentielles d'e lthumanitd.

k pSSmENf (interprdtatlon de lrespagnol) : Avec l-a d.delaratlon

du reprdsentant du Japon, nous avons 6puisd 1a J.lste des orateurs qui stdtaient

inscrits dans cette diseusslon gdndrale. Je donne la parol-e au reprdsentant

d.e ltlnd.e pour une aotlon drordre.

M. Krtsh$g. TSNON (fnae) (interprdtation de l'anglats) : Je ne demanile

pas ]a parole pour u3e motion dtordre rnaie sinplement pour d'ire que ma A6fd-

gatlon stdtalt, inscrite pour particlper au d'dbat'

re FSEsqFST (interprdtatlon de Ltespagnol) : Draprbs le Secrdtariaty

vous avez demand.d la parole pour La d.iscussion des proJets de rdsolution.
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M. Kbrlsna MEIION (rnAe) (tnterprdtatlon d,e lfanglals) : Crest ce qlre

Je voulais d.ire nals Je voudrais faire une autre renargue. Nous ne pensons

paa quraprbs lee conversations qui ont Lieu 11 puisse y avoLr cle controverse.

Le caractbre de La d,lscussLon a changd cornplbtenent et nous pouvons espdrer

que notre'ddbat en Cornnlssion se terulnera pdr un accord unanlme. Nou,:

espdrons qutiL en 6era alnsi et dans cette 6ventualitd le partiei.perai ultdrleu-
rement au d6bat' sur l.es proJets de rdsoLutLons.

Le pIpSIu.ENt (tnterpr6tation d.e I'espagnol) : Ctest blen de gue je

vous al d.it. Il senble donc quf b rnoJ.ns que quelqutun ne denand.e la parol-e. '

pour lnvoquer 6on itroit d.e rdpons: Le d.dbat gdndral soit tertrind, Je vous

rappelJ-e cepend.a.nt gue d.eux obser''ra.teurs appartenant b. d.es institutions
spdeialiedes ont assistd b. nos ddnats, fls ont deroand.d au Prdsid,ent ltauto-'
rl.gation de prendre ).a paro).e pour faire d.e brbves ddelaratlons. I1 stagit
de itobservateur de ITOACI et d.e 1robservater.rr'de ItUlmSCO. Je crcis eomprenCre

qutll nty a pas 'd.robjeotion b. ce que nous leg entendlons et dans ces conditione

Je vais d.onner l-a parole b. Itobservateur de I|OACI.

Uj--giTfggIAiP, (oacr) (inteqprdtatlon de 1' anglais)

d.e repr6sentant du Secr6tatre gdndraL d.e LrOAgI, iraj.meraist
Frdsident, vor;s remereler de mravoir autorlsd h, dcouter les
Comrission en qualitd d.tobservateur.

LTOACI stest oecupde, dbs te d.dtut, des questions relattves b. ltespace,

Ctest ainsi quten Juln et Jutt-let 1956t La Cornqrission Jurid"lgue dd lrAssenbLde

d.e lrOACI, eonstatant ltintdr6t erolssant gutdvell].alent chez les Jr.lrlbtdi
les problbmes posds par ltespage, a reeomnand.d que la queetion solt, le uoment

venu, insirite au prograune des travaux du Cordtd pernanent de lt0rganlsabio$.

LtAssenbLde d"e ltOACI approuva cette recoronandation. Cn ccrupren6 g1g(nnnt

que lrutllisation d.e l-tespace cosm5.que ntdtant pas €,rcore.entrde dar:s La rdalitd,
l,a questlon de ltespace cosmlque ne fut pJ.us examinde par les orgenismes

reprdsentatifs de ltOACI. Cependant, J'e Secrdtarlat d.e IIOACI a exa,nind tout
les progrbs reClisds en ce qul concerne Ia recberche d.e ltespaee, en parti-
euIler, eri ce gul coucerne les lncidenees .sur ltaviatJ.on civil-e d.e lrutilisatlon
de J.respace eosm:lgue. Il staglssalt d.e p}acer devant les organisnes approprids

: En ma lual-it6
Monsieur le

adlats d.e cette
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de LtOACI clee docu&ents se rapportant b Ltespace et qul peruettraient b ces

organJ-smes d.tdtudier les problbnes relevant clc l-a coupdtenee de 1!0ACI. Point

ntest besoin de d.lre que J.IOACI, 6eas ltaccord. Eutelle a conc.lu avec les NationE

lJnles a afflrsd son lntentlon de collaborer 3. loute uesure qul pourrait dtre prLse

por:r rendle la collaboratlon entre Les institutlons spdciaLtsdes et les lis,tlons

Unles aussi effieace que poseLble'

S:._g3rugg (urtrEscO) (:-r,terlprdtatLon de Ltanglals) : Je vous renerel-e,

Monsleur 1e Prdsicl.ent, de me donner cette occasJ-on de prendre l-a parol.e devant

la prernibre Couraieslono Les procb;-verbaux d.e l.a d.iscussion de la PrenJ^bre

Comrnlssida sur ta quesiion de l-r ec.pace erLra*atnosphdz'lque ievraient en efr'et

?ontenir une brbve di"scusslon des rapports qul ex;istent entre les tra,ve,ux d.e

I'UNESCO et ].es v6tres.
IJ- y e. trcic d.ogaines pe.rtlculiers qul relbvent de la compdtence d-e l-tiJlsESCO

gt qle je dois f,o,;L spdcj.altnent menbionne.r. Cds d.on:ti.nes ont adJh dtd raenticand

par Les reprdsente,ats gui orrb prls Ia parcle : la rechercbe fonda,mentale, la

coord.ination des infcrinatj.ons ra,csembldes et ltl\nnde gdopbyslque. Le prenJ.er

donaLne ee troute 6*re cldcrit conme contrlbrrtion de ].ttii{ESJO b la reche:'che

scientlflque. La Confdrence g6ndrale de LTUNESCO a confl.rmd sa eompdtence en ee

flonalne. El-le a p::dvu gr:e 1e Dlreeteur gdndral d"e IiUNE$CO, en eollaboratton avec

les Nations Unl.es, les instl'cutions epdciallsdes et dt autres organismes aationarix

rdgJ.onaqx et Ln+,ernationaux, dtudierait les problbmes scientiflques dont 'la

sotutlon pourra,it aradliorer les cond.Ltlons de vie dd Ltbunanltd, lncl.ter b' Ia

trechercbe dans ee domaine et favorlser Ia prise d.e uesures natlonaies, rdgionales

gu lnternr:blone,Ies pour le d-6',reloppenent de ees rechercheg'

Juequt b, cette annde, g.s1'.i secteurs scientifi.ques eitaient eout'erts par cette

d"dcision, Je vlens d"rapprendre par tdldgrerute gue notre Confdrence gdndraLe

qui stest rdulie rdcenment b, Paris a aJoutd un hultlbme secteur, h saiioir

It extrlloratlon eosmique.
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Le der:xlbme clornaine dont Je voudrais par)-er tratte des comunlca+"lons

sclentifler€sr Celles-ci, ainsl que ra dlffusion de renseignemen'Ls, reprdsentent
J.a aroltid de notre Brograru[e scientlflgue" La descriptlon gdndra]e du progranme

contient de nombreuses al:luslons i, cette diffusion, 11 eu est guestlon dans uotre
d.ocunentatlon seientifique, dans nos ce::tres sclentifigues, b lroccasion drexpo-

sitione scientiflgues et partlcullbrenent Cans j.e cadre de nos activlt6s rdgionales
qui se ddpJ-olent sur lrensenbLe du gloL.e. Ces activltds r6giona.les sont mendes

Far. quat're btreaux selentifiques qui suitt resionsables, entre autree, de la
eoordination de Ia recherche gctentiflqrre et de le. Ciffusion de renseignements

sciEntifie'.i.e ,e c

I,e troisj"brne domaLne dtactivlt6 dont je vor.r.r1:.a,is parler doit 6tre particu-
librenrent souliguri 6tant clonnd gutil ce rapporte h. ltAnnde gdophysigue inter*
nationale d.ont 11 est questlou dans les deux pro"iets de rdsolutlon dont Ia
?remibre Couirlssion est saisle.

LTUMSCO, dans J-e donaine de la science, est autorls6e b pr€ter son aide,
par 1e moyen de subven"bions et de services, aux organisations non gouvernementaLes

internatLonales intdressdes b l-a coopdration inierr:atlonale dans le domaine

seientiflgr"re. L!1jI.\ESCO contribue largement au cott des activitds de lrICSU,
Nous pourrions mentionner 6galeroent nos liens avee Ia F6d6ration des serviees
astronomiques et g6oph;rsigues'

Dbs 1952r I TUNESCO a consacrti des sonmes lmportantes &, la erdation du Comitd

de lresBace, gui stest rduni b BruxelLes eette m6ne ann6e. LTUI,trESCO a 6galement

partieipd aux travaux gui ont dtd men6s en 1953" Le Conritd stest de nouveau rduni
d. Rome en L95h et lrUllESCO a partictp6 ir, ses travaux. Lraide apportde par I|UNESCO

ir, ce Comit6 etest poursuivie en 1955, 1956, L957 et, L95E,
Er*{rJ * ^.1- ^!r*r!r, sv our ce point eneore, IIUNESC0 a a11ou6, pour l-959 et 1960, une sonme

de 2).000 d.ollars expressdment destinde i La coLleetlon et b 1a publication des

renseignements obtenus dans Ie cadre de ltAnnde g6op$sigue. La questlon a 6td
posde d.raugementer cette subvention de 10.00O dollars.

Le Dl::eeteur g6ndral mra charg6 dtassurer votre Coramission gue lIIJNESCO est
pleinement dispos6e ir jouer le r61e qui lui est d6volu dans le cadre de ltutili-
sation paeiflgue de lrespaee extra-atmosph6rigue. Blen entendu, IrUNESCO coJ.labo-

rera aux travaux de tout comltd ou de toute eommission gue l"tAssemblde g6n6ra1e

pourrait ddeider drinstituer &, cet 6gard.
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l,e ?RFQID$\T (tnterpr6tatio:r d.e Lrespagrol) : Nous avons mainteuant

termLnd Ie ddbat g6n6ra1 et, eonforndment i. la pratigue suivie dans les

CornmLsslons de ftAsser0bl6e, nous alLons passer ir. ltexamen des projets de rdso-

lution dont La Conurission est saisie.

IL_EHANASAI (Nouve1le-Z61ande) (tnterpr6tation de ltangl.als) : Monsieur

]-e Pr6sidert, eomme vous venea de le dire, uous devons passer maintenant il la
discussion des deux projets de r6sol-utlon : celui des vingt Puissances dont fait
partie 1a NouveLle-Z61ande et celui gui nous a. dtl; prdeent6 par LfUnion sovi6tique

sous une forme revisde. Ces deux textes ont beaucoup de points conmuns et, avec

le repr6sentant de 1tlndel je pense gue noos ponrrons arrj"ver 5 un aecord. Je

croig comprenclre qurlt y a tout lieu de 1tesp6rer; mais Les n6goclatlons en vue

drun aeeord peuvent 6tre facilit6es par deg conversatlons officieuses et1 pour cette

raison, je propose gue Ie d6bat so:'-t ajourn6 jusqurir. deroain aprbs-midi.

1,e PBESIDEI{T (iuterpr6tatlon de Ltespagnol) ; Conform6nreat b, Ltarticle 117

du rbglement lnt6rieur, lorsgutun reprdsentant demande lrajournement drun d6bat,

deux orateur$ pour et deux contre peuvent prendre la parole' Quelgurun

demande-t-il la parole ?

Ce nrest pas le cas; jtinvite donc la Commission ir. se prononcer sur la motion

dtajournement dont Dous sofimes saisis,

Par 6? vol{ con!re,-26{o, avec lr a .

1,e IpESIDEN! (tnterprdtatlon de lfespagnol) : La prochaine sdance de l-a

conr:nission aura donc lieu demain ir' 1) heures'

La s6ance est 1ev6e a 12 h. 10.


